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RESUME 

A. Deux proftls géologiques donnent un contact Lias rnoyen-Lins supérieur 
dans 1~ Dècartement des Ardennes . Pour la première fo is, la présence de !a 
zone à Dactylioceras semicelatum-ten uicostatum y est démontrée. 

On ne d ispose d'aucun document précis quant à J'allure du 
contact Pliensbachien-Toarcien sur le rebord a rdennais depuis le 
méridien de Montmédy jusqu'à l'enrwyage des affleurements à 
l'Ouest. La thèse de BoNTE ne don ne <wcune description à ce 
propos. 

A mené n découvr ir l'existence d'u ne zon e à DacfrJlioccrDs SC/111-

celatum ct D . i cnuicosfé:twn dans le Bass in de Pari s et il montrer 
la nécessité de l'inclure dans une échelle zonale normalisée, j'ai 
étudié de près le contact des étages T oarcien et Pliensbachien. Des 
prollls variés ont été décr it s, mont ran t les variations de puissanc~ 

et de faciès et les caractères de la séd imen tation : pa r ai ll eurs . j'ai 
ana lysé de plus près le con tenu paléontologique de la zone n D. 
semicelatum-temzicostatum. 

Le point le plus à l'Ouest sur l'auréole jurassique de !"Est du 
Bassin de Paris , à son inAexion nord, où la zone dait ide ntdlée à 

l'état d'éléments phosphnté.s roulés (Ammonite.<; ca ractéristiqu es ) se 
trouve en Belgique, à Ecouviez, à moins de 10 km a l'Es t de 
Montmédy. 

Bien que parcourant la reg1on (à un hien moindre degré que 
le reste de la Lorraine) depuis de nombreuses ann P.es . je n'avnis 
pu disposer de coupes dans les horizon s objets de mes é tudes. En 
1973 et 1974, deux coupes récentes ont été créées, permettant de 
combler les lacunes dans nos connaissances. 

• Note présen tée à la séance du 14 novembre 1n4. 



,,upe de Mairy : 

Le hameau sc s itu e un peu au N.E. de Mouzon, petile ville 
bien counuc pour ses monuments histo riques. La coupe résulte d'une 
trilnchee pour conduites d'c ~lll à 5 km environ au N.E. de Mouzon, 
dans k \'ollon <Hl lie u dit Valette, sous le point 290,4, en bordure 
~n 1 du c hemin de champs vennnt de Mairy . On note de hnut e n 

l';~~ : 

Sou s les ar\Jilcs grises du Toarcien, quelques mètres de schiste 
: 1 r~ 1 ileux feuilleté. SfL'Î.s-beige . altéré. Les 2 rn Je base sont riches 
c• Bckmnitcs <li\-)uës . Dn< tyloteuthis acuaritts S cHOL l' .: il y a 
plusil.'ur.s niveaux d e plaquettes calcaires à structure claviforme (na­
qdkalk \ ct des plaquettes de calcaire lumachellique fétide au choc 
~ i L he en rest es de Poissons ; ·nombreux petits Dactylioccra s à côtes 
n<·_, fi nes (O rthod .xtr,litcs?) ct qu elq ues Hazpoceras falci/rr Suw. 

:c ~ont bien les « Scbi:;[cs cartons » de la base du Toarcien. L'ex­
tr ~ lne base sur que lqu es centîmètre.s (cote 232 environ) est Ulle 

ill' ~ l ; ]c <J ! té r ee j aune. colorée probabkment par altér<Jtion de pyrite. 
t;ltl ( e lit: est ocreu se. montrant des Ammonites phosphat~e s roulées 
k' !H de:; Da,·ty fin ccra~· ce rtains et D. semicelatum SIMPSO N qui 

d.11c bien la zone ;, $cmicdi:llllm-terwicos tatum. 

Cette a rgde repose su r des blocs de calcaire terreux . un peu 
~;~hlo - micacés. hrun - jéllln e . nwrneux ci taches bleues. sans lits mar­
m·ux ;1 pp réc iablcs ca r<h:t~~r i s tiq ues du « Grès médiolia siq ue '' · 

Il es t donc rwu douteux que la zone à sem icef<rtum - trnuicosta­

fl!m. très mince . base du Toarcicn, correspond à un horizun remanié 
el condensé. La serie pilrait la même qu'à Ecouviez. très au S.E. 

C'lH!pe de La Ferté -sur-- Ch iers : 

On est à une quin zai ne de kilomètres au S.E. du point précé­
den t juste à ln limite des départements Ardennes-Meuse, encore 
Jan s le premier. A un peu plus de 900 m à vol d'oi seau Ju point 
16::1. 5 (e<lrrefom des routes La Ferté~ Olizy~Villy), un chemin sc dé~ 
tache ve rs le Nord du chemin La Ferté à Malandry: il va vers 
l'eperon de la Croix de Villy où se tient le tri stement célèbre 
Ottvrage de la Liçp1c M ag inot, objet de l'héroïque massacre de tous 
ses défense urs en mai 1910. 

Le chemin . dégagê, montre de h:.mt en bas : 

m env. d'argile fe uill etée <1ltërée gris·- jaune où on peut en ­
core reconnaître les <.< Schis tes cartons » très modH]és. Presque tout 



en bas, il existe un petit banc de calcaire tltarnetiX altéré, riche en 
débris de Poissons et à lnoccra mus dubius Sow. 

1,5 cm de limonite terreuse criblée de Bel cm ni tes roulées ct 
avec des fv!odiola dont certains phosphatés , très usés. 

1 ,50 m : « Grès médiolas ique » : mamocalcaire sablo-micacé. 
altéré. à passées plus calcaires. criblé de Pcntacrinc1S, débris de Lame l­
libranches et des très belles Rhynchonelles de la faune habituel!~ 
à ce niveau. 

Ici aussi. un niveau phosphaté condensé existe. 

CONCLUSIONS 

De même que, vraisemblablement, dans le Nord du d~partement 
de la Meuse (vu l'observation vis -à-vis en Belgique). il y a dans 
le département des Ardennes un mince niveau phosphaté à fos ­
siles remaniés datant la zone à D actylioceras sem icclatllln -terwi­
costatum . C'est la base même du Toarcien. 

Une telle concentration de fossiles traduit un mouvement épi­
rogénique déjà signalé par moi au contact des deux étages. En d'au ­
tres régions, comme le Grand -Du che de Luxembourg par exemple. 
il y a plusieurs mètres de sédiments correspondant à cette zone. 

Il est vraisemblable (car les observations son t fa ites sur des 
terrains très a ltérés aux affleurements). que l'on est en présence 
d'une couche pyriteuse en sédimentation continue, comme je J'ai 
signa lé en divers points de J'Est de la France, intim ement liée nu 
sommet du « Grès méd 'olias ique »; les sc histes mgileux reposent 
brutalement dessus. En J'absence d 'a ltération et de décolbnent, les 
faits ne son t pas évidents faute d'Amm onites et on peut être tenté 
d'inclure le sommet du dernier banc dur encore dans le Pliensba~ 
chien. Dans bien des cas, notamment en cartographie. le fait est 
sans portée pratique; par contre, dans le lever d'une coupe strLlti ~ 

graphique de précision, c'est un point d'importance considérable; il 
a d'ailleurs toute sa sign;fication dans le cadre pilléogéographique 
et des concitions de sédimentation. 
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